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Au cours des années 90, des chercheurs québécois dénoncent l’instabilité résidentielle et affective vécue par plusieurs 

enfants placés en milieu substitut en vertu de la Loi sur la protection de la Jeunesse (MSSS, 1998). En 2006, pour contrer 

cette crise du placement ayant un impact sur le développement de ces enfants, le Québec inclut à sa législation des 

durées maximales d’hébergement. Cette modification vise alors à favoriser le maintien des liens entre l’enfant accueilli et 

les personnes qui lui sont significatives, ainsi qu’à leur assurer une plus grande stabilité (Saint-Jacques, Turcotte et 

Turcotte, 2012). 

 

Depuis, le recours au placement à majorité est fréquent au Québec. Une étude longitudinale montre qu’il est le deuxième 

projet de vie le plus utilisé par la protection de la jeunesse (PJ), tout juste après celui de la réunification familiale (Hélie 

et al., 2020). Toutefois, depuis 2008, 13% des enfants âgés entre zéro et un an, 17% de ceux entre deux et cinq ans et 28% 

des six à onze ans pour qui un placement à majorité a été prononcé ont vécu un déplacement (Hélie et al., 2020). Les 

ruptures restent donc un enjeu important au sein de ce type de placement. 

 

Alors que le placement à majorité semble être un concept surtout utilisé au Québec, l’accueil à long terme a fait l’objet 

de quelques recherches ailleurs dans le monde. Celles-ci se sont intéressées à la permanence de ces placements (Biehal, 

2019), à leur incidence sur les enfants placés (Biehal, 2014) et aux contacts entre les familles d’accueil et d’origine lors 

de ces mesures d’hébergement (Colling et al., 2020). Le vécu des parents d’accueil (PA) quant au placement à long terme 



se révèle très peu exploré d’un point de vue scientifique, et ce, bien que ces derniers soient des acteurs clés de ce type 

de placement. Si quelques études sur le sujet ont eu lieu (Blythe, 2012; Riggs, 2015; Hollett, Hassett et Lumsden, 2022; 

Schofield, Beek et Ward., 2012), aucune recherche québécoise n’a porté exclusivement sur l’expérience des PA en termes 

de placement à majorité. 

 

Les études relatives au vécu des PA à long terme démontrent que celui-ci est marqué d’un nombre important de tensions 

au regard d’attentes, de messages et d’injonctions contradictoires sollicitant à la fois leurs rôles professionnel et parental 

(Blythe, 2012 ; Hollett, Hassett et Lumsden, 2022 ; Schofield, Beek et Ward., 2013). Ces contradictions concernent 

notamment : la place que les PA peuvent investir auprès de l’enfant placé à long terme (Blythe, 2012; Schofield et al., 

2013) ; l’encadrement règlementaire des systèmes de PJ (Blythe, 2012; Riggs, 2015) et le positionnement des PA quant à 

la place de la famille d’origine (Colling et al., 2020). Même si ces tensions sont également dénoncées par les acteurs 

pratiquant l'accueil régulier, elles semblent exacerbées par l'idée permanence au sein du placement à long terme et 

pourraient être alimentées par la méconnaissance de la réalité des PA dans ce type de placement (Blythe, 2012; Hollett, 

Hassett et Lumsden, 2022 ; Rigg, 2015). 

 

Dans cette perspective, il importe de mieux connaitre l’expérience des PA d’un enfant placé à majorité. Bien que les rôles 

attribués à ces acteurs soient encadrés d’un point de vue normatif, leur vécu demeure un angle mort des études. 

Comment les PA accueillant un enfant à majorité s’approprient-ils cette fonction? En quoi celle-ci se distingue-t-elle de 

l’accueil régulier? Comment déploient-ils leurs rôles au quotidien? 

 

Cette communication présentera les éléments contextuels, conceptuels et méthodologique d’une recherche doctorale 

qualitative portant sur les tensions de rôles vécues par des PA lors d’un accueil à majorité. Alliant les concepts de rôle 

social et de tensions dialectiques dans un cadre conceptuel novateur, cette recherche, réalisée auprès de quatorze PA 

d’un enfant placé à majorité, permet de mieux situer les rôles parental et professionnel au cœur de cette fonction et les 

tensions y étant associées. Par la présentation de résultats préliminaires, cette communication mettra en exergue qu’à 

travers ce qui peut être perçu comme une crise de rôles, les PA arriment les diverses tensions vécues à travers un 

ensemble de pratiques qui leur permettent de trouver du sens à leur fonction. 
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